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1. Introduction
Nous vivons dans un monde urbain «  mondia lisé  » 1 même si, en
termes d'es pace (4  % de la surface terrestre), le fait urbain reste
large ment mino ri taire (Lussault, 2009). Au sein des espaces urbains,
le réper toire du déve lop pe ment durable connaît une réson nance
parti cu lière au point de s’imposer comme un nouvel impé ratif de
l’action publique urbaine et métro po li taine, touchant ainsi les
concep tions et les pratiques de l’aména ge ment du terri toire et de
l’urba nisme (Scar well, Roussel, 2006). Somme toute, on aurait affaire
à un simple passage du déve lop pe ment durable au déve lop pe ment
urbain durable, d’un envi ron ne ment naturel à celui de l’envi ron ne ‐
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ment en général, incluant l’urbain. Et même si le concept de déve lop‐ 
pe ment durable, conçu à l'échelle mondiale, ne faisait pas initia le‐ 
ment réfé rence expli cite à la sphère urbaine (Hamman, 2017), les
villes sont deve nues des labo ra toires du déve lop pe ment durable,
surtout depuis la surex ploi ta tion des ressources natu relles qui
conduit à leur épui se ment et, plus encore, par les pertur ba tions
provo quées par l’homme sur les grands  cycles biogéo chi miques.
Enfin, le réper toire du déve lop pe ment durable s’est diffusé en se
reven di quant d’une dimen sion univer sa li sante (Swyn ge douw, 2007).
La ville doit être désor mais durable. Cette injonc tion mobi li sa trice
doit incarner un nouveau réper toire qui passe par de néces saires
«  chan ge ments de compor te ments  » et des «  bonnes pratiques  »
(Baker et Ecker berg, 2008) dans le domaine de l’aména ge ment du
terri toire et de la plani fi ca tion urbaine.

La ville sera, pour les uns, décrite comme «  calme  » (city slow),
« belle », « soli daire », « frugale », « en tran si tion », plus perfor ma tive,
et, pour les autres, plus égali taire, moins consom ma trice d’énergie,
plus soli daire. La dura bi lité semble agir comme un réfé ren tiel pour
l’action publique qui posi tionne la ville entre conti nuité et/ou
rupture. De là découlent de nouvelles formes d’actions publiques, à
diffé rentes échelles, pour la mise en œuvre de figures iden ti fiées
comme consti tu tives de la ville durable.

2

Aussi, cet article analyse la fabrique de la ville durable à Hanoï,
région- capitale du Viêt Nam, dont l’ambi tion est de devenir une
métro pole régio nale et inter na tio nale. Son tissu urbain a connu de
grandes trans for ma tions, impul sées par les orien ta tions de la plani fi‐
ca tion stra té gique de son Master Plan (MP) 2030 vision 2050 dont la
devise est « une ville verte, cultu relle et moderne », qui s’appuie sur
des modèles inter na tio naux choisis, gage d’une future ville vivable et
soute nable. Il nous a semblé perti nent de nous demander comment
l'ur ba nisme esquisse un modèle de ville durable à Hanoï en nous
appuyant sur l’étude de plusieurs exemples d’opéra tions d’aména ge‐ 
ment, tant dans le centre de Hanoï qu’en péri phérie, qui s’affirment
comme des décli nai sons locales du déve lop pe ment durable.
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2. De la plani fi ca tion norma tive à
la plani fi ca tion stratégique
Si Hanoï a fêté les 1 000 ans de sa nais sance, le rythme de son urba ni‐ 
sa tion s’est forte ment accé léré ces dernières années et notam ment
depuis  le Đổi mới (1986) basé sur le déve lop pe ment d’une économie
de marché à orien ta tion socia liste. Dès lors, les auto rités se sont
mises à consi dérer favo ra ble ment l’urba ni sa tion, au point de ne
conce voir désor mais le déve lop pe ment écono mique du pays qu’à
travers la crois sance urbaine, alors qu’autre fois la plani fi ca tion
urbaine d’inspi ra tion sovié tique sous- estimait les dyna miques écono‐ 
miques (Banque mondiale, 2011) pour s'ap puyer sur une parti tion
arith mé tique des  populations 2 comme moteur de trans for ma tion
urbaine et des diffé ren cia tions socio- spatiales en cours. Toute fois, si
la crois sance démo gra phique consti tuait un facteur de déve lop pe‐ 
ment urbain majeur (3,4  % par an), encore fallait- il pouvoir loger
cette popu la tion. Or Hanoï a toujours été confronté à une crise du
loge ment, que l’État ne pouvait réel le ment endi guer seul en raison de
l’absence de ressources finan cières suffi santes  : la stra tégie de
l’époque était basée sur la crois sance exten sive d’une agri cul ture
moder nisée et sur l’indus tria li sa tion locale (Nguyen, 2003, p. 27). Les
deux graves crises agri coles de 1979 et de 1986 ont souligné le carac‐ 
tère impro ductif de ces poli tiques, d’autant que la moder ni sa tion de
l’agri cul ture n’a pas eu d’effet impor tant sur son déve lop pe ment (Dao,
1995). De même, l’urba ni sa tion diffuse liée au déve lop pe ment désor‐ 
donné des instal la tions indus trielles en zone rurale a eu un fort
impact négatif sur l’envi ron ne ment : pollu tion des cours d’eau, déboi‐
se ment et gaspillage de bonnes terres agri coles. Hanoï s’est déve‐ 
loppée au sud, faisant avancer le front urbain au détri ment des
villages arti sa naux et des rizières, ce qui a généré de nouveaux
problèmes d’urba nisme liés cette fois à la surcharge des réseaux, à la
dégra da tion de l’envi ron ne ment, à l’encom bre ment des rues et,
progres si ve ment, à l’exis tence d’une ville infor melle. Un tel déve lop‐ 
pe ment spatial de la ville n’est pas cohé rent et obéit à une économie
encore trop plani fiée et centra lisée. C’est pour quoi, conscient des
limites d’une telle poli tique à parti ciper à tous les aspects de la crois‐ 
sance de la struc ture urbaine, le gouver ne ment a décidé d’alimenter
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Tableau 1. Évolu tion de l’urba ni sa tion à Hanoï.

cette dernière par l’adop tion d’une plani fi ca tion urbaine, devenue
l’outil stra té gique de projet urbain.

2.1. Des projets struc tu rants qui réin ter ‐
rogent les espaces, les échelles et les modes
de planification

Désor mais, au Viêt Nam, les villes sont au cœur du renou veau écono‐ 
mique, comme en témoigne l’usage de nouveaux réfé ren tiels dans le
Master Plan, comme «  civi li sa tion urbaine  »  (van minh do  thi) ou
culture urbaine  (văn hóa đô  thh) pour convaincre la popu la tion que
son bien- être implique de déve lopper davan tage les unités urbaines.
La ville a modifié à plusieurs reprises ses limites admi nis tra tives, en
1961, 1978, 1991 et plus récem ment en 2008 afin d’amorcer son déve‐ 
lop pe ment spatial à une autre échelle. En effet, certains arron dis se‐ 
ments anciens, dits histo riques, ont connu depuis les années 2000
une très forte crois sance de leur popu la tion, et les super fi cies urba‐ 
ni sées ne sont plus suffi santes (tableau 1).

5
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En ce sens, l’élar gis se ment de l’aire spatiale de la ville- province de
Hanoï suite à l’inté gra tion de la province voisine Ha Tay, à l’ouest de la
ville, apporte du foncier dispo nible et auto rise l’étale ment urbain en
péri phérie. Il traduit égale ment cette volonté tant poli tique qu’écono‐ 
mique puisque, selon F. Quer tamp (2010), ces espaces ne faisant
l’objet ni d’aména ge ments ni d’inves tis se ments deviennent des zones
d’oppor tu nité (le péri mètre à aménager est passé de 900 km  à plus
de 3 000 km ) (figure 1).

6

2

2

La plani fi ca tion régio nale aux échelles provin ciale et locale offre ainsi
une nouvelle impul sion aux dyna miques d’urba ni sa tion et renforce le
processus de métro po li sa tion en cours, à son tour renforcé par le
nombre crois sant de projets ou de nouvelles zones urbaines  (khu do
thi moi, KDTM 3) financés par des inves tis seurs inter na tio naux. Selon
l’Agence de l’inves tis se ment étranger (FIA, 2016), le marché immo bi‐ 
lier est le deuxième secteur écono mique qui béné ficie le plus des
Inves tis se ments Directs Étran gers (IDE) (derrière le secteur manu fac‐ 
tu rier et de la trans for ma tion), attei gnant 72,9  % des IDE totaux au
Viêt Nam. Le déve lop pe ment écono mique, endo gène et exogène,
conduit à l’appa ri tion de nouvelles zones franches qui consti tuent
autant de points d’accroche pour densi fier la ville.
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Figure 1. Multi pli ca tion des opéra tions urbaines de Hanoï depuis 2012. 

Multi pli ca tion of urban opera tions in Hanoï since 2012.

Source : repé rage de terrain et Google Earth confronté aux recen se ments
de HUPI (2012-2017) ; concep tion : Helga- Jane Scar well et Divya Leducq,
2017 ; réali sa tion : Thi Ngoan Pham et Quoc Dat Nguyen, 2017.
Ces nouvelles dyna miques péri ur baines se situent aux quatre points cardi‐ 
naux de Hanoï (Scarwell et al., 2015), mais elles se concentrent aussi para‐ 
doxa le ment dans des franges ciblées de la grande province de Hanoï. Ces
projets visent à remplir trois objec tifs, à travers des projets indi vi duels ou à
travers des projets plus globaux : le loge ment (éco- villes le long du péri phé‐ 
rique ouest de Hanoï sur 62  km)  ; l’emploi (pôle de déve lop pe ment d’An
Khanh Nord ; parcs et zones indus trielles le long des axes routiers), l’éduca‐ 
tion, la forma tion et l’excel lence (créa tion de la tech no pole d’Hoa Lac).
De 2008 à 2015, on a comp ta bi lisé jusqu’à 700 projets d’aména ge ment et
d’urba nisme en cours. On peut classer ceux- ci en trois types de nouvelles

https://www.peren-revues.fr/pollutionatmospherique/docannexe/image/6559/img-2.jpg
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zones urba ni sées qui, encou ra gées par des réformes foncières succes sives,
oscil lent entre densité et étale ment, et fleu rissent dans la péri phérie de
Hanoï. Ces projets sont censés, selon les projec tions démo gra phiques, faire
passer la ville de Hanoï de 6,5 à 10 millions d’habitants.

La première forme d’exten sion urbaine corres pond à la densi fi ca tion
des «  villages urbains  ». La deuxième est consti tuée par un agrégat
hété ro gène de projets urba nis tiques plus ou moins plani fiés, dont la
dimen sion va de l’immeuble au quar tier de ville et qui densi fient les
axes de circu la tion rapide, tels que le quatrième péri phé rique, la
route d’Hoa Lac ou la route de l’aéro port, mais égale ment les points
nodaux de l’exten sion urbaine  : Dong Anh, Gia Lam et Me
Linh. Ciputra 4, entre pris dès 1992, dans le «  village des fleurs  » de
Phu Gia, est un autre exemple de cet entre- deux urba nis tique
composé par un agrégat d'opé ra tions immo bi lières dont il existe
quasi ment autant de formes que de projets. Le troi sième mode de
densi fi ca tion de la ville passe par la créa tion de véri tables villes
nouvelles, telle Splen dora dans le quar tier An Khanh Sud. S’inspi rant
en la matière des poli tiques des pays ancien ne ment indus tria lisés,
mais aussi des Nouveaux Pays Indus tria lisés (NPI) d’Asie, 131 projets
de ce type ont été approuvés entre 1994 et 2005, après que fut
construite Linh Dam 5.

8

Par ailleurs, il existe deux formes de villes nouvelles : les villes satel‐ 
lites et les éco- villes. Chaque projet de ville nouvelle, dont la taille
varie consi dé ra ble ment, aussi bien en super ficie –  de 950  ha à
10  000  ha  – qu’en nombre d’habi tants escomptés –  de 30  000 à
650  000 personnes  –, est porteur d’une spécia lité fonc tion nelle
devant alimenter la métro pole du nord- Viêt Nam.

9

2.2. La produc tion d’un urba nisme au service
des ambi tions métro po li taines de la capitale

Hanoï a ainsi vu  sa skyline rehaussée par des tours qui s’inscrivent
dans le nouveau paysage que la ville tend à vouloir mettre en scène
(Appert, 2011). Cette ville verti cale joue plusieurs rôles et notam ment
celui d’emblème de dyna misme écono mique et/ou de renou vel le ment
urbain, voire davan tage puisqu’elle traduit un nouveau projet poli ‐
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a. Face à l’univer sité d’archi tec ture de Hanoï, rue Nguyen Trai. 
Facing Hanoï Univer sity of Archi tec ture, Nguyen Trai Street.

tique : une économie de marché d’orien ta tion socia liste. À la nouvelle
échelle hori zon tale résul tant de l’exten sion de la ville corres pondent
de nouvelles échelles d’urba ni sa tion verti cale, symbole d’ambi tion et
d’ouver ture à l’international.

Cliché : Helga- Jane Scar well, 2017.

https://www.peren-revues.fr/pollutionatmospherique/docannexe/image/6559/img-3.png
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b. Vue du condo mi nium Vincom Royal City, Hanoï 6. 
View of Vincom Royal City condo mi nium, Hanoï.

Photos 1. Rehaus se ment progres sive de la skyline de Hanoï.

Cliché : Helga- Jane Scar well, 2016.

https://www.peren-revues.fr/pollutionatmospherique/docannexe/image/6559/img-4.png
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c. Vue de « The Manor central park », complexe viet na mien de luxe à usage mixte avec un
design fran çais, Hanoï 7  

View of "The Central Park of the Mansion", Viet na mese luxury mixed- use complex with French
design, Hanoï.

Cliché : Helga- Jane Scar well, 2016.

En dépit de l’inter na tio na li sa tion de la produc tion urbaine en lien
avec l'ap port impor tant d’IDE et de l'aide publique au déve lop pe ment
qui alimente une crois sance élevée, la trans for ma tion de Hanoï en
métro pole inter na tio nale néces site, selon la Banque mondiale (2017),
une mise à jour du modèle actuel d'ur ba ni sa tion qui présente de
réelles vulné ra bi lités et des limites géné rant des tensions au sein de
la population.

11

En effet, presque la moitié (43 %) des terres agri coles exis tantes ont
été expro priées entre 2003 et 2012 (Nguyen, 2013). Cela concerne
surtout les terres situées à proxi mité des prin ci paux centres écono‐ 
miques et des infra struc tures de trans port. Le  mécanisme Land
for  Infrastructure du gouver ne ment encou rage les inves tis seurs
privés à investir dans des infra struc tures publiques en échange de
terres, et ce processus est renforcé par la poli tique de décen tra li sa‐ 
tion du pays. De fait, tout repose sur la conver sion foncière accé lérée
des villages et des terres agri coles en zone péri ur baine de Hanoï qui
accom pagne les dyna miques urbaines et engendre des effets spécu la ‐

12
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tifs effrénés. Ce phéno mène est amplifié par l’arrivée de capi taux
étran gers (11,8 milliards de dollars d’IDE en 2015, Banque  mondiale,
2015) impli quant la mise en œuvre, notam ment en ce qui concerne la
loi foncière, qui, en dépit de multiples modi fi ca tions (loi foncière de
1988, 1993, 2003 et 2013), peine à réduire le nombre de conflits
fonciers. Ainsi, les projets prennent du retard, à l’instar de la ligne de
métro numéro  3, et les surcoûts sont impor tants. S’il est désor mais
possible d’acquérir pour vingt ans un «  droit d’usage de la terre  »
(Droit d’Usage du Sol, DUS), des pres sions sans précé dent sur le
foncier sont constatées.

L’absence de trans pa rence dans les procé dures d’indem ni sa tion des
expro priés est due au système de fixa tion du prix de la terre, qui
demeure trouble et contra dic toire, et à la sous- estimation de la terre.
Ce sont égale ment des procé dures juri diques qui varient selon les
inter lo cu teurs  : les auto rités exigent parfois un titre dûment enre‐ 
gistré pour valider le renou vel le ment des baux arri vant à terme.
Toutes ces pratiques contri buent à des niveaux élevés
de  corruption 8. En outre, la spécu la tion foncière résul tant de
compen sa tions foncières très faibles au regard d’un marché foncier
en plein essor et d’une gouver nance foncière défaillante instaure un
climat d’insé cu rité foncière exacerbée que traduisent les nombreux
conflits fonciers.

13

Cepen dant, au bout du compte, plus d’un million d’hectares de terres
agri coles auraient été convertis en terres à urba niser entre 2001 et
2010 (Gillespie, 2013). À titre de repère, selon les statis tiques agri coles
fran çaises, on note en France une perte de 2 millions d'hec tares de
surfaces agri coles dispa rues en 30 ans 9. En défi ni tive, ce sont prin ci‐ 
pa le ment les espaces péri phé riques qui sont à la fois l’objet et le
vecteur de la trans for ma tion de Hanoï. Cette conver sion progres sive
de terres agri coles en espaces péri ur bains repose sur la révi sion de
l’ancien Master Plan (MP) et passe par l’adop tion d’un nouveau docu‐ 
ment stra té gique capable de porter et d’accom pa gner la nouvelle
dyna mique urbaine souhaitée. Celui- ci assure la compé ti ti vité
urbaine de la ville- capitale et, surtout, lui donne la capa cité de
concur rencer d’autres villes  (benchmarking et ranking). Ce nouveau
MP (2030-2050) doit être la concré ti sa tion d’un urba nisme stra té‐ 
gique dési gnant les sites prio ri taires de construc tion, les projets de
densi fi ca tion, les zones d’oppor tu nité et les zones d’inten si fi ca tion,

14
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mais doit aussi attirer les inves tis se ments et répondre aux attentes
écolo giques, tout en assu rant la crois sance écono mique. Autre ment
dit, le MP doit assurer cet équi libre périlleux entre le déve lop pe ment
urbain et une crois sance écono mique stable. Ainsi, un cabinet
d’études japo nais (HAIDEP 10, 2007) a été choisi pour mener à bien les
travaux prépa ra toires du futur MP de la région capi tale. Le cahier des
charges souligne la néces sité de préserver le centre urbain à la fois
ancien et moderne, de créer une cité verte sous tous ses aspects
(prise en compte du végétal en ville – cein ture verte –, reva lo ri sa tion
des lacs, etc.), enfin, d’avoir une action forte sur la mobi lité par le
renfor ce ment des trans ports collec tifs et le déve lop pe ment des infra‐ 
struc tures, actuel le ment insuf fi santes au regard de l’évolu tion démo‐ 
gra phique. Le MP 2030 vision 2050 a été validé en 2011 (HUPI, 2011).

Les orien ta tions de plani fi ca tion spatiale stra té gique rete nues par les
consul tants inter na tio naux sont direc te ment basées sur un réper toire
d’expé riences étran gères de MP ache vées ou en cours mais consi dé‐ 
rées comme des modèles d’agglo mé ra tion «  gagnante  » 11. Ces villes
ont un poids démo gra phique proche de celui de la région capi tale
d’Hanoï et un statut de capi tale poli tique, natio nale ou fédé rale. En
même temps, ces villes globales de réfé rence justi fient la promo tion
d’une certaine confor mité norma tive pour satis faire les désirs des
acteurs finan ciers globaux, d’autant que les auto rités viet na miennes
ne prennent pas le parti d’une pers pec tive réso lu ment critique, alors
même que cette logique d’attrac ti vité externe entre rait en réson‐ 
nance, voire en conflit, avec les exigences internes de cohé sion
sociale. Ces projets sont portés par la rhéto rique d’un déve lop pe ment
urbain durable qui se décli ne rait selon des orien ta tions éprou vées
ailleurs et qu’il suffi rait de trans férer par analogie. Ce nouveau récit
urba nis tique est mis en scène alors qu’Hanoï, ville histo rique, fête
son millénaire.

15
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3. L’ambi tion d’une alter na tive
urbaine : le déve lop pe ment
urbain durable n’est pas une
option mais une nécessité
Au vu de la situa tion hanoïenne de la globa li sa tion et du chan ge ment
clima tique, l’inscrip tion dans une démarche de déve lop pe ment
durable vise à forcer la réflexion sur les modes de déve lop pe ment de
la société tout entière, à gérer les problèmes à affronter et les actions
à engager mais égale ment à satis faire les exigences des bailleurs
inter na tio naux. Les défis envi ron ne men taux et écono miques sont
impor tants, et l’appro pria tion de la notion de déve lop pe ment durable
revêt plusieurs accep tions selon les contextes où elle est promue.

16

3.1. Imprimer une vision avisée et un cap par
la durabilité

Qu’il s’agisse du réchauf fe ment clima tique, de l’effon dre ment de la
biodi ver sité, de l’épui se ment des ressources natu relles, de la montée
des nuisances, des pollu tions de l’air et des sols, de la pollu tion
marine, des inon da tions, ces ques tions s’aggravent encore avec la
crois sance de la popu la tion urbaine. Dans ces condi tions, la ville
durable n’est pas une option mais répond à une double néces sité.
D’une part, il s’agit de gérer les contraintes et les problèmes envi ron‐ 
ne men taux et, d’autre part, de mener un projet à l’échelle macro pour
trans former la ville millé naire en véri table capi tale à la renommée
inter na tio nale dont le poids serait affirmé, par rapport à Ho Chi Minh
City. Il s’agit égale ment d’être visible dans une aire régio nale dominée
par la Corée du Sud, Singa pour et la Chine. En ce sens, le recours à
des cabi nets de consul tants  internationaux 12 pour la réali sa tion du
MP parti cipe à l’ambi tion de définir un projet stra té gique d’enver gure,
car Hanoï se rêve en grande métro pole asia tique. La méta mor phose
de la ville doit passer par des projets urbains de réfé rence à l’échelle
de l’agglo mé ra tion, déclinés en stra tégie, objec tifs et orien ta tions
visant à la program ma tion de l’échelle locale de la ville (Ingal lina,
2001). Il n’en demeure pas moins que les dyna miques de produc tion
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de la ville reposent sur une homo gé néi sa tion des formes urbaines et
corres pondent à une conver gence des dyna miques de produc tion des
villes asia tiques avec celles de pays «  déve loppés  » (Dick, Rimmer,
2009). Dès lors, il y a peu de place pour des stra té gies terri to riales
inédites alors même qu’il n’existe, selon la charte d’Aalborg, aucun
modèle spatial type à repro duire. Certains projets urbains récents
font écho à un urba nisme que Ward nomme «  emprunt non dilué»
(Ward, 2000) à l’instar des nouvelles zones urbaines (Ciputra, Splen‐ 
dora, etc.).

Ainsi, des solu tions stan dar di sées du « prêt- à-porter » durable sont
privi lé giées car véhi cu lées par un discours et des exemples à préten‐
tion univer selle d’experts d’orga nismes onusiens et écolo giques qui
ne sont parfois ni archi tectes ni urba nistes. Toutes les attentes asso‐ 
ciées à la ville durable (densité, économie d’énergie, ville verte,
qualité de l’eau, de l’air, bruit, paysages, climat, déchets, biodi ver sité,
etc.), sont décli nées dans le MP et se traduisent par des propo si tions
nombreuses, mais rare ment hiérar chi sées, voire contra dic toires. Elles
figurent égale ment dans l’Agenda 2030 viet na mien pour le déve lop‐ 
pe ment  durable 13 et dans le Plan d'ac tion pour le déve lop pe‐ 
ment durable 14. Autre ment dit, le MP 2030-2050 de la ville- capitale
regroupe, dans un cadre de réfé rence, l’ensemble de ces attentes
sous la forme d’une batterie d’indi ca teurs chif frés débou chant sur un
urba nisme quan ti fiable, statis tique, tech nique et normatif capable de
rassurer les auto rités quant à la maitrise du fonc tion ne ment et la
gestion perfor mante de la ville investie. Mais ce MP constitue surtout
un projet de société aux allures de cata logue de bonnes inten tions qui
nour rissent le récit d’un futur déve lop pe ment social durable.

18

Ici, le global prend le pas sur le local, au point de dissoudre les parti‐ 
cu la rismes. En outre, l’utili sa tion systé ma tique de termes anglo- 
saxons dans le MP y contribue gran de ment. Des discours poli tiques
aux docu ments cadres en passant par les diffé rentes études menées
depuis la pres crip tion jusqu’à l’appro ba tion du MP à la demande des
acteurs hanoïens, les modes de repré sen ta tion des expé riences
étran gères (posi tifs ou néga tifs) permettent d’ancrer les modèles dans
l’esprit des acteurs locaux (élus, services et promo teurs privés) en
attri buant des valeurs posi tives ou néga tives aux villes et
projets urbains.
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L’analyse du MP confirme l’hypo thèse selon laquelle la ville durable
viet na mienne s’assemble dans la boîte à outils mondiale (Zukin, Kasi‐ 
nitz et Xiang ming, 2015) de « l’urba nisme mobile » (Mc Cann et Ward,
2011), pour lui permettre d’atteindre l’objectif fixé d’exister dans la
nouvelle compé ti tion inter ur baine, tout en lui garan tis sant l’accès aux
IDE et à l’aide au déve lop pe ment des bailleurs de fonds inter na tio‐ 
naux. Par ailleurs, la cohé sion sociale du terri toire est garantie par le
déve lop pe ment écono mique attendu du pays qui profi te rait en
théorie à tous. C’est pour quoi, comme le souligne Divya Leducq
(2017), le MP (HUPI, 2011) fait réfé rence à plusieurs reprises à des
réus sites urbaines évoquées sous les termes de « [successful] capital
city  »  (73 occur rences) «  world [- class] city  »  (19) «  compe ti tive
advan tage » (16) « global city » (11) « green city » (8) « great city » (5)
« leading city » (4) « [major] inter na tional city » (4) « mega- city » (3)
«  know ledge city  »  (1). Sur un total de 599 pages du Master Plan
2030-2050 rédi gées en anglais et traduites en viet na mien, le chapitre
III, soit 8 % du docu ment final révisé (annexe 1), est consacré expli ci‐ 
te ment aux modèles inter na tio naux qui ont servi de points de réfé‐ 
rences pour la stra tégie métro po li taine de Hanoï.

20

En outre, le MP iden tifie un cata logue de « bonnes pratiques » basées
sur une sélec tion de villes mondiales loca li sées essen tiel le ment en
Amérique du Nord, Australie, Europe occi den tale, Asie du Sud- Est et
Chine. Deux villes d’Amérique centrale et latine sont égale ment
citées. En revanche, l’approche para dig ma tique retenue dans le MP
souligne un certain nombre de turbu lences consta tées dans les
muta tions urbaines, et notam ment les échecs reconnus dans le
passage d’un urba nisme de crois sance à la ville durable. À cet effet,
les villes de Lagos et de Mexico sont présen tées comme de mauvais
exemples de dura bi lité importée, de simple anti ci pa tion d’une évolu‐ 
tion urbaine sans réelle rupture, autre ment dit, comme des échecs
dans la prise en compte de la dura bi lité dans la défi ni tion de
nouvelles poli tiques urbaines. Par ailleurs, le MP insiste sur les
impru dences qu'il y aurait à tenter de rendre soute nable une ville
«  insou te nable  » à partir d'une approche unique ment norma tive et
n'in cluant pas l'en semble des terri toires perti nents de l'ac tion
(Mancebo, 2007). C’est pour quoi le MP soutient la néces saire exten‐ 
sion urbaine dans le cadre d’une plani fi ca tion spatiale stra té gique qui
s’appuie rait sur plusieurs leviers, comme le recom mande la Banque
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mondiale, que sont l’économie, l’éduca tion, la culture, la commu ni ca‐ 
tion. En témoigne le recours à un voca bu laire spéci fique au sein du
MP  (compe ti ti ve ness, liva bi lity, good  governance ou  encore
management et bankability) qui vise à montrer qu’Hanoï a fait son
entrée dans le réfé ren tiel de la ville durable telle que promue par la
Banque mondiale.

Enfin, la promo tion inter na tio nale d’un déve lop pe ment urbain
durable passe par l’ouver ture de la plani fi ca tion à de nouveaux
groupes d’acteurs, tant publics que privés, et se traduit habi tuel le‐ 
ment par de nouvelles formes de gouver nance poli tique, de nouveaux
parte na riats publics et privés, et une atten tion parti cu lière à la parti‐ 
ci pa tion des habi tants. Toute fois, cette dernière impli ca tion des
citoyens peut fonc tionner comme un agir plus « commu ni ca tionnel »
que «  stra té gique  » (Carbonnel, Dussine, 2014), notam ment dans le
cas du Viêt Nam où les auto rités centrales consi dèrent le déve lop pe‐ 
ment urbain comme un secteur stra té gique non parta geable de l’État
mais qu’une meilleure «  mise à dispo si tion  » des espaces publics,
comme la piéto ni sa tion autour du Lac Hoan Kiem, parti ci pe rait à une
appro pria tion de la ville par ses habi tants. La ville entre rait alors en
inter ac tion avec le déve lop pe ment durable et réel le ment avec
ses citoyens.

22

Dans un contexte de mondia li sa tion et de concur rence terri to riale
accrue, de démarches de label li sa tion, ces approches lais se raient
croire qu’il suffi rait d’inter venir sur un certain nombre de leviers de
déve lop pe ment expé ri mentés ailleurs pour assurer à ces villes leur
place dans le réseau des villes durables de réfé rence et pour leur
garantir une crois sance écono mique pérenne. En défi ni tive, la ville
durable serait alors promue comme un label inno vant tangible et à
forte valeur ajoutée.

23

3.2. Le passage de la ville hori zon tale à la
ville verti cale : vers un urba nisme réso lu ‐
ment moderne et prag ma tique « inféodé » à
la crois sance verte

La verti ca li sa tion de l’urba ni sa tion matérialiserait- t-elle la volonté
d’atteindre l'ob jectif de déve lop pe ment durable affiché (injonc tion à la
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a. Vue de face du condo mi nium Vincom Royal City, Hanoï. 
View of Vincom Royal City condominium.

Photos 2. Verti ca li sa tion de la produc tion urbaine.

ville dense) ou traduirait- elle le passage obligé pour entrer dans le
processus mondial de métro po li sa tion et de circu la tion des capi taux
finan ciers ?

Cliché : Helga- Jane Scar well, 2016.

https://www.peren-revues.fr/pollutionatmospherique/docannexe/image/6559/img-6.png
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b. Hill state, vue du 30  étage, mars 2017. 
Hill state, view from the 30th floor.

e

Cliché : Margaux Barrett.

Selon les plans de zonage du Master Plan 2030-2050, la ville s’est
engagée dans une stra tégie de crois sance verte 15 qui doit la rendre
plus attrayante, vivable et plus compé ti tive. C’est pour quoi deux
projets de Smart Cities (SC) sont expres sé ment prévus par le MP  : il
s’agit de Hoa Lac Hi- tech Park (HHTP), tech no pole implantée à une
tren taine de kilo mètres de Hanoï dans les deux districts de Thach
That et Quoc Oai, et le projet Nhat Tan- Noi Bai qui concerne les plans
de zonage N5, N7 et N8. En 2015, les prémices d’un troi sième projet
de SC émergent avec le déve lop pe ment des TIC (Tech no lo gies de
l’Infor ma tion et de la Commu ni ca tion) dans l’admi nis tra tion
hanoïenne, ainsi que la plani fi ca tion d’un smart water pour une utili‐ 
sa tion durable de l'eau.

25
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Face à l’engoue ment mondial pour les villes intel li gentes et confron‐ 
tées à une urba ni sa tion rapide et non maîtrisée, posant de grands
défis aux infra struc tures clés (trans port, énergie, construc tion, santé,
eau), les auto rités viet na miennes encou ragent depuis 2015 l’avène‐ 
ment de SC. Elles font la promo tion de la SC sans en donner une défi‐ 
ni tion précise, tout en souli gnant son grand poten tiel de déve lop pe‐ 
ment écono mique. La SC semble résumer les problèmes urbains que
connaissent les villes viet na miennes à des solu tions tech no lo giques.
La ville devait être durable, elle sera désor mais «  intel li gente » sans
que l’on sache si la ville sera intel li gente et durable.

26

Hanoï- capitale se trouve désor mais à la croisée de quatre enjeux
fonda men taux  : l’inter na tio na li sa tion, l’inscrip tion dans la compé ti‐ 
tion urbaine mondiale, la tran si tion métro po li taine et une crois sance
écono mique élevée et durable.

27

Dès lors, le MP, par sa démarche de stra tégie évolu tive à long terme
(2030-2050), va accom pa gner cette crois sance « verte » pour asseoir
défi ni ti ve ment Hanoï comme métro pole asia tique inter na tio nale,
même s’il mini mise les problèmes liés à la progres sion de l’étale ment
urbain, au déve lop pe ment des péri phé ries ou encore l’exis tence de
problèmes réels dans les espaces inter sti tiels. Ce MP est conçu
comme une série d'in ten tions urbaines arti cu lées autour d'in va riants
(fleuve, coulées vertes et péri phé rique urbain, infra struc tures et
protec tion du patri moine et du centre histo rique) qui, confor mé ment
aux tendances mondiales, se décline en un plan global d'amé na ge‐ 
ment, un plan de mobi lité et un plan de zones vertes, où des zones
d'in ter ven tions prio ri taires sont défi nies. Ainsi, le MP semble garantir
la cohé rence et l'har mo ni sa tion des actions ainsi que la concen tra tion
des moyens, et constitue un véri table outil de négo cia tion face à des
promo teurs et des inves tis seurs privés.

28

Outre l’objectif macro sco pique du MP qui se décline à l’échelle régio‐ 
nale de Hanoï, nous voudrions resti tuer ici une synthèse d’exemples
d’opéra tions urbaines courantes mises en œuvre selon des échelles
spatio- temporelles diffé rentes que nous avons suivies et analy sées
dans le cadre de recherches docto rales et d’ateliers de terrain menés
à Hanoï entre 2010 et 2017 (Leducq, Scar well, 2017). Toutes reven‐ 
diquent inter préter les prin cipes de la ville durable. C’est pour quoi il
nous a semblé perti nent de comprendre quelle ville durable a été
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Tableau 2. Synthèse de cas d’études qui s’inscrivent dans une démarche d’urba- 

nisme durable.

Thématique
Objec tifs

des études
Résul tats

des travaux

Réca pi tu latif
des objec tifs

du
Master Plan

Réalité
Points

+ négatifs

Réalité
Points positifs

Eau* Valo ri sa tion
des surfaces
en eau pour
lutter contre
l’îlot de
chaleur
urbaine, et
iden ti fi ca tion
des centaines
de
lacs disparus

Iden ti fi ca tion des
prin ci paux lacs au
sein de la ville et
analyse de 20 lacs
au sein de Hanoï.

Propreté Pollu tion
des lacs

Prise en compte
esthé tique et
sociale des
surfaces en eau

Propo si tion de
prise en compte
des eaux grises et
des eaux pluviales
dans l’urba nisme
durable et déve ‐
lop pe ment d’une
petite agri cul ‐
ture périurbaine.

Design urbain Réduc tion du
nombre de lacs
en raison de
leur remblayage

Rappel du rôle
histo rique et
central de l’eau
dans l’orga ni sa tion
et l’appro pria tion
de l’espace

Réflexion autour
de la rela tion
histo rique que la
ville entre tient
avec l’eau, et
néces sité d’une
prise en compte
dans
la planification

Protec tion
et préservation

Anthro pi sa tion
progres sive du
paysage
deltaïque
de Hanoï

Valo ri sa tion des
surfaces en eau
comme figure d’un
urba nisme durable
au Viêt Nam dans
un contexte
de métropolisation

urbaine afin de
limiter une arti fi ‐
cia li sa tion trop
impor tante
des sols.

Rôle culturel
et récréatif

Rôle de régu la tion
des lacs dans la
gestion des eaux
de pluie

conçue à Hanoï. Nous n’avons pas souhaité comparer et confronter
les résul tats d’opéra tions d’aména ge ments à la rhéto rique de la ville
durable, notam ment parce qu’une batterie d’indi ca teurs, si sédui sants
et attrac tifs soient- ils, ne permet pas de conclure à la dura bi lité ou
non d’une ville. Par ailleurs, les contours de la ville durable oscil lent
entre l'idéal et le réel (Hamman, 2017). Les déca lages sont un peu
inévi tables. Enfin, il ne faut pas sous- estimer les ajus te ments de court
et de moyen termes possibles à un modèle urbain faisant un large
écho autour de lui mais qui relève parfois de l’utopie.
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Inondations** : Exis ‐
tence de points noirs
au centre- ville de
Hanoï dans un
contexte d'in jonc tion
au déve lop pe ment
durable et de chan ‐
ge ment climatique

Loca li sa tion des
points noirs au
centre- ville de
Hanoï à partir
d’images satel lites
des inon da tions du
17 novembre 2008
et d’entre tiens
menés dans 20
quar tiers de la ville.

Meilleure prise en
compte des
contraintes hydrau ‐
liques et amélio ra tion
de l’assainissement
via le schéma direc ‐
teur d’évacua tion
d’eau à l’horizon 2030
vision à 2050

Augmen ta tion de
la vulné ra bi lité à
cause d’une urba ‐
ni sa tion sans
contrôle aux
dépens des
surfaces agri coles
et des surfaces
en eau

Moder ni sa tion de
l’ancien réseau

Le chan ge ment
clima tique semble
être une nouvelle
oppor tu nité de
recon si dérer les

Prise en compte du
contexte de chan ge ‐
ment climatique

Sous- 
dimensionnement
des infrastructures

Construc tion progres s
des outils de gestion
du risque

moda lités de
gestion du
risque d'inondation.

Annonce d’une
gestion inté grée et du
ména ge ment de
son territoire.

Pollu tion des lacs
qui servent de
bassin
de rétention

Emer gence d’une cultu
du risque via les
programmes pédagogiq

Plani fi ca tion
urbaine durable

Analyser le rôle des
villes satel lites et
des
villes écologiques***

Docu men ta tion de
la construc tion de
la ville durable et
mise en évidence
des moda lités de
mise en œuvre du
para digme de déve ‐
lop pe ment durable
dans une capi tale
non occidentale.

Définir une nouvelle
stra tégie de déve lop ‐
pe ment sur un terri ‐
toire élargi.

Nombreux conflits
fonciers liés à
l’expro pria tion des
terres agri coles
utiles à la
construc tion des
nouvelles villes.

La crois sance écono mi
reste le pilier essen tiel 
déve lop pe ment, et il es
porteur d’un certain
nombre de projets urba
qui revêtent des
aspects écologiques.

Montrer que la
volonté d’inter na tio ‐
na li sa tion de Hanoï
peut aller à
l’encontre d’un urba ‐
nisme durable

La mise en œuvre
de la dura bi lité
passe par des
approches renou ‐
ve lées de
la gouvernance.
Il s’agit davan tage
de marke ting
urbain que de
déve lop pe ‐
ment durable.

Rééqui li brer les
densités à l’échelle de
la province entre le
centre- ville et les
nouvelles périphéries.

La plani fi ca tion
urbaine durable
dans l'ob jectif de
tendre vers une
métro pole viet na ‐
mienne durable ne
s’appuie que sur
des objec tifs d'es ‐
paces verts et la
construc tion de
zones rési den ‐
tielles
ou commerciales.

Plani fi ca tion
plus cohérente.

Déve lop pe ment d’un
corridor écolo gique
permet tant une
couver ture de 70 %
d’espaces verts sur la
province de Hanoï

Étale ment
urbain néfaste

Déve lop pe ment
d’espaces verts.

* Cette théma tique a été étudiée dans le cadre de la thèse de Hai Nam Tran (2015), inti- 
tulée : « Contri bu tion à la valo ri sa tion de l’eau dans les espaces urbains durables : l’exemple

de Hà nội (Việt Nam) ». 
** Cette théma tique a été étudiée dans le cadre de la thèse de Tinh Le Van (2015), inti- 

tulée : « Gestion des inon da tions dans un contexte d’urba ni sa tion crois sante : l’exemple des
« points noirs » à Hà nội (Việt Nam) ». 

*** Cette théma tique a été étudiée dans le cadre de la thèse de Tran Dinh Du (2015), inti- 
tulée : « La plani fi ca tion urbaine à l’épreuve du déve lop pe ment durable. Appro pria tion du

modèle ou géné ra tion de formes singu lières ? Cas de Hà Nội (Viêt Nam).



Forêt de tours et changement d’ère, une aspiration à la ville durable. L’exemple de Hanoï

22

Au regard de la synthèse présentée dans ce tableau, nous voudrions
souli gner que les stra té gies de déve lop pe ment urbain durable
menées à Hanoï via la plani fi ca tion urbaine semblent parfois entrer
en contra dic tion les unes avec les autres au point de faire douter de
l’exis tence d’une vision systé mique dans la mise en œuvre des projets
d’aména ge ment. L’appré hen sion du déve lop pe ment durable ne
semble pas pensée en termes de gestion de la complexité et d’auto‐ 
nomie systé mique. Ainsi, d’un côté, l’urba ni sa tion des péri phé ries
favo rise l’étale ment urbain et «  dé- densifie  » le centre- ville, d’un
autre côté, l’imper méa bi li sa tion des sols favo rise les inon da tions en
ville. De même, les éco- villes ou les villes satel lites se construisent
aux dépens des popu la tions locales qui sont expro priées et, au final,
appau vries, car sans ressources. Les lacs et les surfaces en eau qui
contri buent à la gestion des îlots de chaleur urbains et à la gestion de
l’eau, par leur trans for ma tion en bassin de réten tion, sont pollués
voire remblayés pour laisser appa raître de nouvelles construc tions.
L’obser va tion et l’analyse des cas d’études ci- dessus tendent à
montrer que les auto rités n’ont pas pris la mesure suffi sante du rôle,
même partiel le ment pres criptif, d’un outil parti cu lier de la plani fi ca‐ 
tion urbaine, le MP, dans la construc tion des poli tiques de dura bi‐ 
lité urbaine.

30

La ville de Hanoï étant façonnée de manière radio con cen trique, la
plupart des nouveaux projets de zones urbaines se loca lisent au
niveau d’axes de commu ni ca tions majeurs même s’il faut construire
sur des lieux sacrés ou des cime tières. Autre ment dit, le lieu
d’implan ta tion d’un KDTM est stra té gique, et le déve lop pe ment des
infra struc tures à la péri phérie de Hanoï va de pair avec le déve lop pe‐ 
ment des KDTM. In fine, cela augmente la valeur foncière des terrains
aux alen tours de ces infra struc tures et celle des loge ments au sein du
nouveau KDTM, tout en accen tuant la frag men ta tion spatiale
(construc tion de murs sépa ra teurs entre le KDTM et les villages alen‐ 
tours, présence de gardes qui restreignent l’entrée) et la frag men ta‐ 
tion sociale (chan ge ment de mode de vie au sein du KDTM, entre soi,
nouveaux services, comme des centres commer ciaux en rempla ce‐ 
ment du marché, centre de fitness moderne en rempla ce ment des
espaces publics comme lieux d’exer cices, etc.).
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Au- delà de ces constats, nous pouvons formuler plusieurs remarques.
La première d’entre elles tient aux para doxes et apories que nous
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venons de soulever. Nous pensons, comme Theys et Emelia noff
(2001), qu’il existe des contra dic tions dans les projets se récla mant du
déve lop pe ment urbain durable, d’abord parce que l’expres sion est
confuse et que, de ce fait, elle donne lieu à des inter pré ta tions ou des
appro pria tions locales tota le ment diver gentes. Toute fois, dans le
contexte hanoïen, le MP exprime une autre façon de faire la ville en
dépit de contra dic tions qui sont autant de verrous à surmonter, à
l’instar de la gouver nance urbaine. À travers l’élabo ra tion de son MP,
Hanoï a opté pour une produc tion urbaine stra té gique et stan dar‐ 
disée basée sur un réfé ren ce ment inter na tional et légi ti mant la
notion de projet plutôt que celle de plan. Toute fois, nous avons noté
l’écart entre la promo tion du MP et les multiples facettes de sa réali‐ 
sa tion. En effet, sa mise en pratique repose sur une stra tégie souple
alliant ouver ture et prag ma tisme, comme le souligne le MP lui- 
même : «  le MP doit être flexible dans le but de satis faire les évolu‐ 
tions contex tuelles sur le temps long», au point de se demander si le
MP ne serait- il pas qu’un exer cice pure ment formel ?

S’il nous a semblé utile de mettre en évidence l’ampleur de ces
contra dic tions, c’est aussi pour montrer que celles- ci ne sont proba‐ 
ble ment pas insur mon tables dès lors que les auto rités opte raient
pour des solu tions écono miques, tech no lo giques et sociales qui orga‐ 
ni se raient des tran si tions maîtri sées et soli daires vers une société
plus « durable ».
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À ce titre, la ville de Hanoï multi plie les initia tives iden ti fiées comme
figures consti tu tives de la ville durable et qui sont autant d’inter ven‐ 
tions emprun tant à la ville dense, à la ville nature, à la ville inter mo‐ 
dale, à la ville de la mixité sociale et fonc tion nelle, à la ville tech no lo‐ 
gique, à la ville intel li gente et, peut- être un jour, à la ville citoyenne.

34

En défi ni tive, parce que la ville durable viet na mienne oscille entre des
solu tions clés en main (top- down) et des expé ri men ta tions flexibles et
itéra tives par appren tis sage  (bottom- up), elle connaît de nombreux
conflits liés à la maîtrise de la ressource foncière et aux enjeux liés à
sa valo ri sa tion écono mique. En effet, Hanoï ne s’attache pas tant à un
modèle dont on retrou ve rait les mêmes indi ca teurs et valeurs partout
qu’à tendre vers un para digme qui, sans nier le contexte socio- 
économique et culturel, lui laisse en pratique une marge d’appré cia‐ 
tion pour inventer des méthodes spéci fiques parfois très empi riques
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et contex tua li sées. Par ailleurs, par défi ni tion, un modèle est toujours
partiel et partial.

À travers nos cas d’études, nous avons constaté que la ville s’est
engagée en faveur du déve lop pe ment d’une crois sance verte d’origine
urbaine qui ne s’appuie pas tant sur une crois sance économe en
ressources que sur une crois sance verte capable de lui garantir
quelques points supplé men taires de PIB, voire de la propulser dans la
compé ti tion des grandes métro poles mondiales. De même, on
constate une décon nexion impor tante entre les attendus de la ville
durable autour de la gouver nance urbaine et les moda lités d’exer cice
du pouvoir qui sont liées au main tien d’un système commu niste et
d’un système capi ta liste. La nouvelle économie de marché semble se
satis faire d’un faible assou plis se ment du prin cipe de centra lisme
démo cra tique. Enfin, le MP est tout à la fois un support de commu ni‐ 
ca tion à desti na tion tant des acteurs internes (acteurs viet na miens)
qu’externes (banques, inves tis seurs, ONG) qui clarifie son objet.
Autre ment dit, il constitue un pont entre les concep teurs (auto rités
natio nales, locales hanoïennes) et le monde exté rieur inté ressé à
divers degrés (banques, inves tis seurs, ONG). Les ques tions de dura bi‐ 
lité ont été inter ro gées à travers le MP dans une pers pec tive macro.
Ainsi, le MP devient un outil struc tu rant de dura bi lité d’où émerge un
langage commun qui auto rise les compa rai sons entre villes, même si
chacun recon naît qu’elles sont marquées par des niveaux
élevés d'hétérogénéité.
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Le MP dialogue avec le passé et le futur dans la cohé rence d’un déve‐ 
lop pe ment urbain durable. En ce sens, le MP est égale ment un
support cognitif puisqu’il apporte des briques de connais sances en
vue de favo riser des pratiques inno vantes dans le domaine de l’urba‐ 
nisme. Autre ment dit, le MP forma lise des chan ge ments impor tants
dans la fabrique de la ville vietnamienne.
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4. Conclusion
Plus qu’une mise en mots à travers son MP, la promo tion de la dura bi‐ 
lité urbaine à Hanoï ne tendrait- elle pas fina le ment à une mise en
scène orches trée tant par des facteurs exogènes qu’endo gènes ? En
ce sens, la ville- capitale post « Đổi mới » appli que rait le réper toire du
déve lop pe ment durable comme levier de la crois sance urbaine pour
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NOTES

1   La moitié de l’huma nité vit en ville, selon les Nations unies. Et, en 2050, la
planète comp tera 6,4 milliards d’urbains, soit plus des deux tiers de la popu ‐
la tion mondiale qui atteindra alors 9 milliards, http://www.un.org/en/devel
opment/desa/publications/index.html

2   Méthode ou dispo sitif visant à répartir la popu la tion selon une parti tion
disjonc tive des popu la tions, en distin guant les popu la tions urbaines des
popu la tions rurales, initiée par la statis tique sovié tique et appli quée par la
majo rité des États succes seurs de l’URSS et des pays frères.

3   Le KDTM est apparu au Viêt Nam dans les années 1990. Ce sont des
quar tiers plani fiés à domi nante rési den tielle, tout en y inté grant
commerces, super mar chés et services publics (commer ciaux ou non- 
commerciaux). Ces nouvelles zones urbaines doivent être dotées d’infra ‐
struc tures. En 2012, le Premier ministre viet na mien le défi nis sait ainsi : le
KDTM est un type de projet d’inves tis se ment finan cier dans le domaine de
la construc tion. Un KDTM ne doit pas faire moins de 50 hectares, et il
n’existe pas de limite de surface maximum. Au- delà d’une surface supé ‐
rieure à 200 hectares, c’est le gouver ne ment central (composé du Premier
ministre et du minis tère de la Construc tion) qui décide du projet de KDTM.
Quant aux KDTM infé rieurs à 200 hectares, c’est au niveau provin cial que
cela se décide : comité du peuple de la province/ville- province et service de
la construc tion. Il existe ensuite une diver sité d’opérateurs- promoteurs qui
sont choisis par l’auto rité (centrale ou municipale).

U.N., 2015� The World Population
Prospects: 2015 Revision.

Zukin S, Kasinitz P, Xiangming C., (dir.),
2015� Global Cities, Local Streets:
Everyday Diversity from New York to
Shanghai, New York, Routledge.

Ward S., 2000, Re-examining the
international diffusion of planning,
chapter 3, 40-60, In Freestone R, Urban
Planning in a Changing World,
Routledge, 293 p.

WWF, ISEAL, 2017� SDGS mean
business: how credible standards can

help companies deliver the 2030
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http://www.un.org/en/development/
desa/publications/index.html consulté
le 8 aout 2017.

http://www.worldbank.org/en/country/Viêt
Nam/overview

https://ppp.worldbank.org/public-priv
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compulsory-acquisition-land-and-com
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4  Compa gnie immo bi lière indonésienne.

5   Linh Dam est un projet de nouvelle zone urbaine consi déré par les auto ‐
rités comme un modèle de construc tion car il est loca lisé stra té gi que ment
par rapport au centre- ville de Hanoï et connecté à des axes majeurs
de transport.

6   Le Royal City comprend des maga sins, des restau rants, des cafés. On y
trouve égale ment une pati noire, un grand cinéma, un karaoké et même un
parc aqua tique, le tout en souter rain. L’inves tis seur est le groupe viet na ‐
mien Vincom.

7  L’inves tis seur est Bitexco, une entre prise sous la tutelle du minis tère de
la Construc tion. La construc tion a démarré en 2004 et s’est terminée en
2007. La surface totale est de 44 824 m². Le style archi tec tural emprunté à
l’Occi dent rappelle les immeubles pari siens, notam ment les balcons et les
toits en zinc inspirés des bâti ments haussmanniens.

8  Selon l’indice de percep tion de la corrup tion 2016 de l’ONG Trans pa ‐
rency Inter na tional, le Viêt Nam se situe à la 133
place : https://www.23degree.org/blog/corruption- perceptions-index-
2016/

9  Selon l’AFP qui cite les statis tiques du minis tère de l’Agri cul ture, 2
millions d'hec tares de surface agri cole ont disparu en 30 ans en raison des
poli tiques d'ur ba ni sa tion et le déve lop pe ment des rési dences secon daires
dans certaines zones.

10   The Compre hen sive Urban Deve lop ment Programme in Hanoï Capital
City of the Socia list Repu blic of Vietnam a été mené entre décembre 2004 et
mars 2007 à la demande du gouver ne ment viet na mien pour le Comité popu ‐
laire de Hanoï (HPC) afin de mettre à jour le plan direc teur urbain exis tant,
datant de 1998, jusqu'en 2020.

11   Les orien ta tions stra té giques rete nues sont au nombre de cinq et
concernent les enjeux de la crois sance urbaine, le déve lop pe ment des infra ‐
struc tures, une crois sance intel li gente qui prend en compte les volets
spatiaux et envi ron ne men taux et l’iden tité urbaine. Elles sont ensuite décli ‐
nées en points clés d’une stra tégie terri to riale d’ensemble.

12   Les consul tants inter na tio naux sont PPJ (Posco, Perkins Eastman et
Jina), regrou pant l’Améri cain Perkins Eastman, les Sud- Coréens Posco E & C
et Jina, et leurs propo si tions font suite aux orien ta tions stra té giques décli ‐
nées par l’équipe d’études de l’HAIDEP composée de l’Agence de coopé ra ‐
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tion inter na tio nale du Japon (JICA) et du comité popu laire de Hanoï, sous
l’égide de Nguyên Thê Thao.

13   Agenda arti culé autour de 17 Objec tifs de Déve lop pe ment Durable (ODD)
regrou pant 115 cibles spéci fiques à atteindre.

14   Dans une réso lu tion de novembre 2011, l’Assem blée natio nale viet na ‐
mienne recon naît que dans la stra tégie de déve lop pe ment écono mique
(2001-2010), un certain nombre d’objec tifs n’ont pas été atteints, que le
déve lop pe ment écono mique n’est pas durable, que la qualité, l’effi ca cité et la
compé ti ti vité de l’économie sont faibles, que la restruc tu ra tion écono mique
vers l’indus tria li sa tion et la moder ni sa tion est lente, que le clivage entre les
riches et les pauvres a augmenté (Réso lu tion ANV, 10/2011/QH13). Aussi, le
minis tère de la Construc tion a- t-il proposé un nouveau programme visant à
main tenir une crois sance durable, de concert avec la réali sa tion du progrès,
l’équité sociale, la protec tion de l’écosys tème, la gestion et l’utili sa tion effi ‐
cientes des ressources natu relles et l’adap ta tion proac tive aux chan ge ‐
ments climatiques.

15   Guide détaillé d’appli ca tion du MP 2030-2050 et Orien ta tions de déve ‐
lop pe ment pour la smart city de Hoà Lạc, 28 juillet 2011 ; Réso lu tion
n° 36/NQ-CP, 1  juillet 2014 rela tive au déve lop pe ment et à l’appli ca tion des
TIC dans le contexte de déve lop pe ment durable.

RÉSUMÉS

Français
L’article inter roge l’enjeu de la réfé rence au déve lop pe ment durable à Hanoï
(Viêt Nam) en partant d’un certain nombre de figures iden ti fiées comme
consti tu tives de la ville durable qui s’assemblent dans la boîte à outils
mondiale de «  l’urba nisme mobile  » pour les confronter aux réali sa tions
effec tives se récla mant du déve lop pe ment durable. Plus préci sé ment, nous
cher chons à comprendre selon quelles moda lités le déve lop pe ment durable
urbain est mis en œuvre à Hanoï et à travers quels acteurs, à partir de
quelques synthèses produites par des recherches docto rales, et surtout du
suivi d’ateliers de terrain menés avec des étudiants viet na miens depuis 2010.

English
This paper enquires about the sustain able devel op ment refer ence in Hanoï
City using as a starting point specific iden ti fied features asso ci ated with the
sustainable- city model in order to compare with prac tices in Hanoï. We
examine how urban sustain able devel op ment is being put in place in Hanoï,
through whose agency, using material from several doctoral studies and,
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mostly, data from field work shops carried out in Hanoï by Viet namese
students since 2010.
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